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Bonjour, Monsieur Monnet




par Pierre Viansson-Ponté







À 40 kilomètres de l'avenue Kléber 1 où, jeudi matin, les neuf chefs d'État et de gouvernement de la nouvelle Europe prennent séance dans l'imposant appareil des grandes conférences internationales,un vieux monsieur alerte, le visage rougi par le froid déjà vif, rentre de sa promenade quotidienne à travers la campagne d'Île-de-France. Avec un dernier regard pour les doux vallonnements qu'enserre au loin la tache sombre des premiers contreforts de la forêt de Rambouillet, il pousse la porte d'un jardin et pénètre de son pas tranquille dans une grande maison à colombages, gaie et chaude, sa maison.







Robuste et lent, il tape du pied sur le seuil, pose sa canne, enlève le vieux feutre cabossé qu'il soulevait tout à l'heure, dans le chemin du Saint-Sacrement ou en traversant le hameau, pour saluer avec une courtoisie attentive et familière un cultivateur au loin dans son champou une vieille femme sur le pas de la porte de sa maisonnette. Ôtée cette lourde canadienne fourrée devenue ici légendaire, car sa réapparition annonce chaque automne depuis vingt-cinq ans aux villageois l'approche de l'hiver aussi sûrement que le premier givre de l'aube, l'homme des villes n'apparaît pas très différent au fond de l'homme des champs qui, perché sur sa moissonneuse-batteuse, lui rendait à l'instant son salut, en criant très fort pour vaincre le bruit : « Bonjour, monsieur Monnet ! »




Carré maintenant dans son fauteuil, les mains tendues vers le feu de bois, Jean Monnet songe-t-il à cette simple feuille de papier partie de son bureau de commissaire général au Plan, rue de Martignac, unjour du printemps 19502, à l'intention du Lorrain Robert Schuman alors ministre des Affaires étrangères ? En quinze lignes, il proposait simplement, « pour supprimer [...] l'opposition séculaire » entre la France et l'Allemagne, de « placer la totalité de la production franco-allemande de charbon et d'acier sous une autorité supérieure de contrôle dans le cadre d'une organisation qui reste ouverte aux autres pays européens ».




Ces quinze lignes, Robert Schuman en répétait très haut letexte, mot pour mot encore, le 20 juin suivant, dans le salon de l'Horloge du Quai d'Orsay, devant les ministres des six pays qui avaient accepté d'étudier la proposition française.




Avec ces trois phrases, une aventure nouvelle commençait, l'aventure de la Communauté européenne. Vingt-deux ans plus tard, après bien des vicissitudes, elle se poursuit dans la grande salle de la conférence « au sommet », avenue Kléber.

***

« Monsieur Europe » : sans Jean Monnet, sans son obstination à croire d'abord, à faire admettre ensuite, qu'une idée simple finit toujourspar l'emporter, dans un monde complexe et troublé, sur toutes les querelles, toutes les abstractions, il n'y aurait sans doute pas d'union européenne.




Pourtant, si Jean Monnet a vraiment, plus que tout autre, contribué à créer la nouvelle Europe, ce n'est pas l'Europe qui a créé Jean Monnet. Depuis plus de quarante ans, il campait déjà, avec quelques idées claires, toujours les mêmes, et le même acharnement à les faire progresser, un personnage très singulier sur la scène mondiale.
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